
L’alignement pédagogique » : un arbre qui cache la forêt 

 

L’ar%cle de Marc Romainville (in%tulé « L’alignement pédagogique : un arbre qui cache la forêt ») met 
en lumière les limites et les dangers poten%els de ce concept. Fort apprécié dans les années quatre-
vingt-dix, l’alignement pédagogique a connu une popularité croissante dans le domaine de 
l’enseignement supérieur avant que celui-ci bascule dans la banalisa%on. Marc Romainville introduit le 
concept d’alignement pédagogique en meIant en garde contre la perte de sens de certains concepts 
pourtant bien connus, tels que la voli%on, la résilience et la métacogni%on. L’alignement pédagogique 
suit-il le même sort ? Marc Romainville prend une posture cri%que et nous expose son point de vue. 

Il commence tout d’abord par redessiner les contours du concept de l’alignement pédagogique. 
Ini%alement conçu comme un alliage de deux courants de pensée (le construc%visme et 
l’« instruc(onal design »), Biggs s’appuie sur les travaux de Cohen (1987) et met en évidence que les 
objec%fs de haut niveau taxonomique doivent être congruents avec les contenus, les méthodes 
pédagogiques et l’évalua%on. Mais, en se limitant à ceIe triangulaire, l’alignement pédagogique peut-
être perçu comme une simple exigence norma%ve, réduisant l’enseignement à une série d’objec%fs et 
d’indicateurs à aIeindre.  

Marc Romainville évoque une vision réductrice de l’appren%ssage se focalisant sur l’alignement entre 
les différents éléments d’un disposi%f de forma%on (objec%fs, contenus, ac%vités, évalua%ons), mais 
s’éloignant de son sens premier, c’est-à-dire d’être centré sur l’apprenant. Il perd ainsi de vue les aspects 
plus complexes et dynamiques de l’appren%ssage, car celui-ci n’est nullement linéaire ou prévisible. Il 
est fondamental de garder à l’esprit une approche holis%que de l’apprenant et de prendre en compte 
ses croyances épistémiques. Il serait illusoire de penser maîtriser le processus d’appren%ssage grâce à 
l’alignement pédagogique. De plus, Marc Romainville met en garde contre le risque de rigidifica%on des 
pra%ques pédagogiques, car en cherchant à tout aligner au prix du dogme de la qualité de la forma%on 
et des objec%fs taxonomiques, cela pourrait entraîner un frein dans l’innova%on pédagogique et limiter 
la créa%vité des enseignants.  

Marc Romainville ouvre le concept d’alignement pédagogique en le décloisonnant et le contextualisant, 
car, selon lui, l’alignement pédagogique est un ou%l évoluant selon un contexte, un environnement et 
un profil mé%er. 

Pour conclure, l’ar%cle de Marc Romainville invite à ne pas se laisser aveugler par la mode de 
l’alignement pédagogique et à privilégier une approche plus nuancée et réflexive de la concep%on des 
disposi%fs de forma%on. 


